
36 MAGAZINE / NATURE
LE JOURNAL DE SAÔNE-ET-LOIRE

Dimanche 24
août 2014

£ Quelleest sonhistoi-
re ?

Aucoursdestemps,géologi-
ques,préhistoriques,histori-
ques et jusqu’à l’époque ac-
tuelle, lavariabilitéduclimat
etdesespècesvivantesquien
dépendent est largement
prouvée.En1881,dans son
Histoirenaturelledespois-
sonsdelaFrance,ÉmileMo-
reau indiqueque lesilureest
très rareenFranceetcepen-
dantqu’ilestpêchédetemps
entempsdansleDoubs.Ilpré-
cisequesachairestestimée,
comparée à la lote et à l’an-
guilleetqu’ilestparfoisappor-
té àParis.Le siluren’estpas
nouveaucheznous, c’estun
poissonàéclipses, fortement
reliéauxévolutionsduclimat.
Celaexpliquequ’enEuropeil
bénéficied’uneprotectionpar
l’annexe3delaConventionde
Berne.EnSaône,aujourd’hui,
certains individusdépassent
deuxmètresetcentkilos.

£ Quiest-iletcommentse

reproduit-
il ?

Lesilurefaitpartiedespois-
sonsdont le squeletteestos-
seux.Ilpossèdeunappareilde
Weber,sortedeboitederéso-
nancereliéeàl’oreilleinterne,
augmentant l’acuitéauditive
et luipermettantdesediriger
eneautrouble.Ilaéténommé
silurus glanis par Linné en
1758.Lafamilledes“poissons
chats”àlaquelleappartientle
silure contient 15 espèces
dont deux seulement sont
d’origineeuropéenne :notre
“glane”et le silured’Aristote
présentaunordde laGrèce.
Lesilureglanepossède trois
pairesdebarbillonsalorsque
lepoisson-chat,ameiurusme-

las,originaired’Amérique
dunord,possèdequatrepaires
debarbillons.La reproduc-
tiondusilureestconditionnée
par un facteur limitant ma-
jeur : la températurede l’eau
quidoitêtreproched’unmini-
mum de 20 °C pendant au
moinsdeuxmoispourqueles
organesreproducteurspuis-
sentmûrir.Lapontealieuen
juillet, à l’issued’uneparade
nuptiale nocturne. Le mâle
protègelenidetentretientun
mouvementdel’eaupendant
l ’ incubation qui dure 3 à
5jours.Lorsdecegardienna-
ge ildevientagressifvis-à-vis
desintrus.

£ Lesiluremangequietest
mangéparqui ?Régulation.

Le silure adulte n’a pas de
prédateur dans son milieu,
seull’hommepeutenprélever.
Danslesmilieuxvidangeables
l’hommerestemaîtredelasi-
tuationmaisdans leseaux li-
bresc’estlesilurequigagne.Et
sonappétitestàsamesure. Il
digèrevite,sonestomacsevi-
deendeuxfoismoinsdetemps
queceluidubrochet.Quand
l’eauestà20°Cilfaiten28heu-
res ce que le brochet met
45heuresàréaliser.Lesilure
estqualifiédecarnivoreop-
portunistecequel’onpeuttra-
duireenobservantsonadap-
tabilité et sespossibilitésde
spécialisationqui luipermet-
tentdediversifiersessources
alimentaires. Ilmontreune
prédilectionpourl’anguille,la
lote, la tanche, l’écrevisse.
Mais ilapprécieégalementle
chevesne, brochet, sandre,

brème,gardon…Unecaracté-
ristiquespécifiquedusilureest
qu’ilmangetoutcequipasseà
sa portée : canard, poule
d’eau,grèbe, jeuneragondin,
rats divers, couleuvre, gre-
nouille,salamandre…etilest
souvent plus rapide que le
chasseurpourentraînervers
laprofondeurlasarcelleoule
canardquivientdetomberdu
ciel. Il fautsoulignerquecer-
tainsindividussespécialisent
jusqu’às’alimenterde façon
majoritairedepigeon.Dansle
mêmeordred’idées le silure
s’installeaudébouchédespas-
sesàpoissonquipermettent
auxgrandsmigrateursamphi-
halins, l’anguille, l’alose, le
saumon, de contourner les
barrages.Lesmigrateursn’ont
pas labellevie.Surnotreaxe
Saône-Rhôneaucunmigra-
teurnepeutremonterjusqu’à
nousàcausedel’infranchissa-
bilitédesbarragesetturbines.
En attendant le rétablisse-
mentdelacontinuité…Lessi-
luresaussil’espèrent.

£ CarteextraitedelaBourgo­
gneBaseFauna(données :
ONEMA/BBF)reflétantles
observationsdesilureglane
notéesdanschaquecommune
deSaône­et­Loiredepuis10ans.
Enblanc,lescommunesoù
personnen’aencorenotéson
observationdanslaBourgogne
BaseFauna(labasededonnées
régionalesurlafaunesauvage).
Enrouge,l’espèceyaétéobser­
vée.Envert, leslimitesduParc
naturelrégionalduMorvan.
Notezvosobservationssur
E­Observations(www.bourgo­
gne­nature.fr).
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On en parle depuis tou­
jours. Il est là. Le silure ne
laisse indifférent aucun
familier de la Saône et
des milieux aquatiques.

nPOUR EN
SAVOIR PLUS

Le silure glane dans la
Saône côte-d’orien-

ne , est un article paru
dans le numéro 15 de la
revue scientifique Bour-
gogne-Nature. Numéro
que vous pouvez encore
vous procurer et feuille-
ter ces informations sur
le silure en commandant
l ’ o u v r a g e à c o n -
tact@bourgogne-natu-
r e . f r o u a u
03.86.76.07.36. À décou-
vrir dans ce même numé-
ro, la différence entre
marrons et châtaignes,
comment “pousse un
champignon”, ainsi que le
phoque veau-marin dans
la Loire, etc.

Un article
à lire et relire

L’ACTUBN

AVANTAGES
Des offres partenaires
L’association Bourgogne-
Nature propose à tous les
adhérents de ses structures
partenaires (SHNA, CENB,
S S N B , S M P D , S H N C ,
AOMSL et ANVL) des ta-
rifs promotionnels et très
avantageux sur toute la col-
lection des revues scientifi-
ques. Profitez-en vite, l’offre
est limitée dans le temps !
Offrez-vous la collection
complète !

L’EXPERT

ROGER BESSIS
Membre du Conseil Scientifique
Régional du Patrimoine Naturel,
Membre de la Société des sciences
naturelles de Bourgogne

« L’arrivéed’untelhôtedansnosmilieuxaquatiquesdoitêtre
perçuecommeunmarqueurdel’évolutiondumilieudontde
nombreuses composantes, physiques et chimiques, se modi-
fient. La construction du monde vivant s’établit sur un en-
semble d’espèces qui prennent appui les unes sur les autres.
Cette construction s’est modifiée lentement au cours des siè-
clesmaisdepuismoinsd’unsiècle, l’ère industrielle induitun
impact, très rapide, de l’Homme. Dans les habitats naturels
toutes les espèces sont importantes ; le silure se voit et cette
visibilité nous permet de transmettre un message qui con-
tient le fait que les migrateurs amphihalins, esturgeon, alose,
anguilleontdisparudelaSaône,quedeuxespèces, l’apronet
la lote sont devenues quasiment introuvables. L’apron est
pourtant une espèce endémique du bassin du Rhône. »

Lemilieudéterminant
de lavalsedesespèces
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Lesilure
glane

BIODIVERSITÉ. Un carnivore opportuniste dans nos rivières.


